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Cette année 2016 est bien avancée et malheureusement a été encore marquée par le 
terrorisme sur notre territoire. Nous sommes toujours en guerre contre ces individus qui 
pensent pouvoir nous faire accepter leurs idées en massacrant des victimes innocentes, 
nous ne céderons pas. 
 
Nos armées sont maintenant de plus en plus impliquées dans la protection des personnes 
et des biens sur notre territoire national, les personnels d’active et de réserve font un 
travail remarquable dans des conditions particulièrement difficiles où le danger est 
partout et permanent.  Nos dirigeants ont enfin compris qu’il fallait redimensionner notre 
défense en fonction de ces nouveaux besoins. 
 
Les matériels et organisations vont également fortement évoluer prochainement afin que 
nos armées soient encore plus opérationnelles. Il est évident que certains de nos vieux 
matériels avait besoin d’être remplacés. 
 
Vous trouverez dans cette revue quelques généralités sur les évolutions de notre Armée 
de Terre avec le modèle « AU CONTACT », et également le programme 
« SCORPION ». Nous rappelons nos participations lors du ravivage de la flamme sous 
l’Arc de Triomphe avec l’UNATRANS et une marche au profit des blessés des Armées. 
Mais nous n’oublierons pas non plus les hommes qui ont fait remarquablement avancer 
les techniques de transmissions, c’est le cas de Camille TISSOT. 
 
L’année 2017 devrait être riche, car notre fédération de rattachement, l’UNATRANS, 
va fêter ses 20 ans, fédération créée par fusion de la FNAT et de l’ANORT, et les 
Transmissions vont fêter les 150 ans de la loi NIEL par laquelle était lancée la création 
des Transmissions militaires, nous vous tiendrons informer en temps voulu. 
 
Nous vous rappelons que ce bulletin est votre bulletin, et que vous pouvez nous 
soumettre les articles dont vous souhaiteriez voir la diffusion. 
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Chers amis, 
 
Le trésorier en octobre est en veille. Un petit rappel aux rares qui n'ont pas encore acquitté leur 

cotisation... Un grand merci aux autres. 
 
Nous poursuivons ainsi notre chemin au sein de l’association, fidèle à nos engagements de 

pensée et d’actions. Les associations avec lesquelles nous sommes en contact comme 

l’UNATRANS, la FNASOR, l’UASOR ZD P-IDF, le CLAP, 3A102, le SOUVENIR 

FRANÇAIS, élargissent notre univers. 
 
Merci d'avance, bien cordialement. 
 
Danielle POIROT 
 
 
 
Veuillez trouver ci-dessous les montants de ces cotisations pour l’année 2016: 
 

  

Cotisation 

ATRE 

seulement 
OU 

Cotisation 

ATRE + 

FNASOR + 

Abonnement 

à SERVIR 

Officiers & Sous-Officiers             18,00 € 
 

       33,50 € 

MdR & Civils             16,00 €        31,50 € 

  
 
 
----------------------------------------------------------------------------------------------------- 
Bulletin à retourner à la trésorière générale : 
 
Danielle POIROT 
1 Rue Charles Deguy 
91230 MONTGERON 
 
Nom : _____________________ Prénom : ____________________ 
 
Montant  du versement à l’ordre de l’ATRE :               ___________ € 
 
PS : Pour les retardataires, ajouter 18,00 € ou 16,00 € par année de retard. 
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Le 26 septembre 2016, nous nous sommes retrouvés sous l’arc de triomphe pour le ravivage 
de la flamme par les Transmetteurs de l’UNATRANS et ceux de la DIRISI. 

Le ravivage a été réalisé par le général de corps aérien BLAIRE, par le général de division 
BOISSAN président de l’UNATRANS.  Différentes autres autorités étaient présentes. La 
DIRISI était également représentée par un détachement important. Naturellement l’ATRE 
participait à cette cérémonie. 
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Un centre de préparation militaire a fonctionné de 1953 à 1968 au Fort Neuf de Vincennes créé 

par le CBA Emile HUBY.  Et vous vous souvenez peut-être, le 24 octobre 2008, avait été 

inaugurée une plaque au Fort Neuf de Vincennes où se situait le Centre FERRIE, à la mémoire 

des Instructeurs et des élèves prémilitaires et sous–officiers de l’Arme des Transmissions. 
 
Et depuis, chaque année, à la mi-septembre, l’UNATRANS dépose une gerbe au pied de cette 

plaque de même que l’UNOR dépose également une gerbe au pied de la plaque de l’UNOR 
Cette année, le 17 septembre, nous sommes donc retrouvés pour cette commémoration, et la 

gerbe a été déposée par le GDI BOISSAN, président de l’UNATRANS , le colonel THOMAS et 

l’arrière petite fille du CBA Emile HUBY. 
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Conformément à l’annonce faite par le Président de la République le 28 juillet 2016, le ministre 

de la Défense et le ministre de l’Intérieur ont annoncé, lors du conseil des ministres du 12 

octobre, la création de la Garde nationale. Destinée à concourir à la défense de la patrie et à la 

sécurité des Français, elle sera assurée par la réserve opérationnelle armée du ministère de la 

Défense, de la réserve opérationnelle de la gendarmerie nationale et de la réserve civile de la 

police nationale.  

La Garde nationale donnera donc une impulsion à la dynamique de renforcement des réserves 

militaires et consolidera son ambition.  

Elle constituera un réservoir de forces de 85 000 réservistes, dont 40 000 pour la Défense, avec 

un objectif de 9 250 hommes déployés quotidiennement à l’horizon 2018.  

La durée d’activité moyenne des réservistes opérationnels de 24 jours d’activité annuelle en 

2015 devrait être portée à 37 jours fin 2018. Pour la réserve opérationnelle des armées, les 

membres de la garde nationale auront les mêmes missions que les soldats d’active. Ils seront par 

exemple déployés pour la protection du territoire national, la cyberdéfense, les opérations 

extérieures, ou encore au profit du Service de santé des armées.  

La gouvernance de la garde nationale sera assurée par un secrétariat général placé sous la tutelle 

conjointe des ministres la Défense et de l’Intérieur. Ce secrétariat assurera sa promotion et son 

développement. 

Trois mesures prises par le Président de la République :  

- augmentation du budget : dès 2017, 311 millions € prévus pour la Garde nationale, soit 100 

millions de plus que les budgets déjà alloués pour les réserves opérationnelles ;  

- création d’un portail internet unique ;  

- adoption de mesures d’attractivité et de fidélisation : financement du permis de conduire à 

hauteur de 1 000 euros, allocation annuelle de 1 200€ pour les étudiants s’engageant ou encore 

réduction d’impôts pour les employeurs facilitant l’engagement des salariés dans la réserve... 

Voir Décret n° 2016-1364 du 13 octobre 2016 relatif à la garde nationale 

Sources Actu Défense et JORF 
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Présenté officiellement le 28 mai 2015, le modèle « Au contact » répond à la double nécessité 
de s’adapter aux évolutions du monde et des menaces. Il définit une nouvelle architecture 
d’armée, plus souple et dynamique, organisée autour de 13 commandements. 

Ce modèle permet à l’armée 
de Terre de proposer une 
nouvelle offre stratégique qui 
s’inscrit pleinement dans le 
plan Cap 2020 de l’état-major 
des armées. Si elle reste 
essentiellement tournée vers 
l’intervention extérieure, elle 
rééquilibre sa participation et 
sa visibilité dans les domaines 
de la protection, en particulier 
sur le territoire national, et de 
la prévention, notamment par 
sa contribution aux actions de 
formation de la jeunesse à 
travers le service militaire volontaire. 

Un commandement du territoire national est ainsi créé pour préparer et faciliter l’engagement 
des unités de l’armée de Terre sur le territoire national. Les effectifs de la réserve 
opérationnelle seront également progressivement portés à 24 000 hommes pour un emploi 
prioritairement tourné vers les engagements intérieurs. 

Les capacités-clés de l’armée de Terre que sont les forces spéciales, l’aérocombat (avec la 
création d’une brigade d’aérocombat), le renseignement, les systèmes d’information et de 
communication, particulièrement celui de la cyberdéfense, et de la logistique sont renforcées 
et regroupées au sein de commandements dédiés, propres à assurer une plus forte cohérence et 
une meilleure interface avec les autres armées. La réorganisation de la maintenance vise à 
améliorer la disponibilité des équipements des unités opérationnelles, mais également à mieux 
les régénérer à leur retour d’opérations. 

Capable d’intervenir sur les théâtres d’opérations extérieures comme sur le territoire national, 
la force SCORPION est articulée en deux divisions et six brigades interarmes densifiées : 
deux brigades blindées, deux brigades médianes (amphibies) et deux brigades légères 
(aéroportée et montagne). 

Les forces terrestres atteindront ainsi une capacité opérationnelle de 77 000 hommes équipés 
à l’été 2017. Elles disposeront en outre à l’horizon 2025 d’environ 200 chars lourds, 250 chars 
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médians, 2700 véhicules blindés multi rôles et de combat, 147 hélicoptères de reconnaissance 
et d’attaque, 115 hélicoptères de manœuvre et une trentaine de drones tactiques. 

Structurée autour d’une nouvelle génération d’équipements, l’armée de Terre disposera ainsi à 
l’horizon 2025 d’unités adaptées à la diversité, à la durée, à la dispersion et au durcissement 
des opérations. 

Les grandes étapes : 

o Création du commandement Terre pour le territoire national (COM TN). 

o Dissolution de la 3e BLB 

o Création de la 3e division SCORPION à Marseille. 

o Dissolution de la BTAC à Douai. 

o Création du commandement des Forces spéciales Terre (COM FST). 

o Création de la 13e demi-brigade de la légion étrangère (13ème DBLE) à La 
Cavalerie. 

o Création de la 1re division SCORPION à Besançon.  

o Création du commandement des systèmes d’information et de communication 
(COM SIC).  

o Création de la 807e Compagnie de transmission. 

o Création du commandement maintenance des forces (COM MF) à Satory. 

o Transformation du SMITer. 

o Création de la 4e brigade aérocombat (BAC) à Clermont-Ferrand pour le 
commandement de l’Aviation légère de l’armée de Terre (COM ALAT). 

o Création du 5e régiment de dragons (5e RD) à Mailly Le Camp. 

o Création de l’Ecole de combat interarmes (ECIA) à Saumur. 

o Création du commandement Renseignement (COM RENS) à Strasbourg. 

o Création du commandement Logistique des forces (COM LOG) à Bourges. 

 

       Droits : Armée de Terre 
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Le Commandement des SIC (COMSIC) est créé le 1er juillet 2016 à Cesson-Sévigné, par 

dissolution de la division SIC d’appui au commandement du CFT et de l’état-major de la brigade 

de transmissions et d’appui au commandement (BTAC), l’intégration de la direction études et 

prospective (DEP) et de l’école des Transmissions (ETRS). Il relève directement du 

Commandement des Forces Terrestres (CFT). 

Il constitue une capacité unifiée de commandement SIC pour l’armée de Terre. Il permet de 

concevoir et de générer des architectures de commandement performantes et protégées (Cyber), 

tout en mutualisant des moyens et des compétences rares et en anticipant l’évolution des 

technologies de l’information. Chargé de la préparation opérationnelle des unités SIC, il prépare 

leur engagement et en garantit l’aptitude opérationnelle. Responsable de la gestion des capacités 

SIC, il appuie l’entraînement des états-majors opérationnels dans les exercices. 

Subordonné au CFT, le COMSIC est : 

• Autorité organique des unités subordonnées ; 
• Tête de chaîne SIC pour l’ensemble de l’armée de 

Terre.  

Le COMSIC est constitué : 

• D’un état-major articulé en : 

•    1division Opération composée du 

centre opérationnel des réseaux SIC terre et de 

cybersécurité (CORTECS) ; 
•    1 division Emploi, experte de l’emploi des SIC 

et chargée de la doctrine, des études capacitaires, de l’appropriation des nouveaux systèmes, 

de l’anticipation, de l’adaptation réactive, du RETEX ; 
•    1 division formation composée d’une école, l’ETRS, chargée de la formation SIC, Cyber 

et GE (guerre électronique) du personnel sur un périmètre interarmées voire ministériel. 

• 5 régiments en mesure d’armer les groupements de transmissions (GTRS) et d’intégrer des 

modules SIC interarmées en opération.  
• 1 compagnie de combat de cyberdéfense (807e CT), spécialisée dans la lutte informatique 

défensive ; 
• 1 centre de formation initiale des militaires du rang (CFIM) à Dieuze. 

Le COMSIC représente 4900 femmes et hommes, dont 4750 militaires et 150 civils. 

Droits : Armée de Terre  
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Le 5 décembre 2014, le Ministre de la Défense, Jean-Yves le Drian, a annoncé à l'occasion de 
sa visite à la 27e brigade d'infanterie de montagne à Varces, le premier marché du nouveau 
programme de l'armée de Terre, SCORPION, qui tend à moderniser les capacités de combat 
médianes du groupement tactique interarmes. 

OBJECTIFS 

Intégré dans le projet armée de Terre 2020, SCORPION vise à renouveler, à compter de 2018, 
les capacités médianes du combat de contact autour de deux plateformes : le VBMR 
(Véhicule Blindé Multi Rôle) GRIFFON et l’EBRC (Engin Blindé de Reconnaissance et de 
Combat) JAGUAR. Ce projet cible également l’unique système d’information du combat 
SCORPION (SICS) pour la mise en réseau de tous les systèmes produisant un effet tactique 
sur le terrain. 

SCORPION intègre également la rénovation du char LECLERC et prend en compte d’emblée 
(facteur innovant) le système de préparation opérationnelle (simulation) et le soutien. 

PRINCIPES 

Optimiser les capacités médianes de combat des GTIA engagés au contact direct de 
l’adversaire : amélioration de la protection, de la mobilité, de l’autonomie et de l’agilité 
tactique qui concourent à l’efficacité opérationnelle, optimisation de la préparation 
opérationnelle ; 

Renouveler les plateformes de combat majeures des GTIA en recherchant un maximum de 
communalités entre le VBMR et l’EBRC (maîtrise des coûts de MCO dans la durée) tout en 
maintenant les capacités du char de combat LECLERC ; 

Mettre en cohérence les capacités du GTIA en fédérant les plateformes et les combattants 
autour d’un unique système d’information et de communication (SICS) : partage immédiat de 
l’information, le combat collaboratif (accélération de l’action au combat) et optimisation de la 
préparation opérationnelle (simulation embarquée) ; 

Garantir un système de soutien optimisé en développant des systèmes modulaires (approche 
par kits) pour réduire l’empreinte logistique sur les théâtres. 

Droits : Armée de Terre 2015 
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Les futurs véhicules de combat de contact de l’Armée de Terre : 
 
GRIFFON 
 
Véhicule blindé multi rôle 
remplaçant les VAB 
 
Véhicule 6x6 classe 20-24 tonnes 
Versions : (kits modulaires) 
. Véhicule transport de troupe 
(infanterie, génie, cavalerie, 
logistique…) 
. Véhicule sanitaire 
. Véhicule poste de commandement 
. Véhicule d’observation d’artillerie 
 
Équipage 
(suivant les versions) Jusqu’à 2+8 
 
Armement 
Mitrailleuse téléopérée de 12,7 mm ou 7,62 mm ou Lance Grenade Automatique 40 mm 
 
Mobilité tout terrain 
 
Protection (Au plus haut niveau des STANAG OTAN) Balistique Mines Engin Explosif 
Improvisé 
 
Equipé vétronique commune SCORPION 
Observation (optique + vidéo jour/nuit) chef et tireur 
Système d’information SICS 
Radio logicielle CONTACT 
Autoprotection (Détecteur d’alerte laser, détecteur de départ de missile, détecteur de départ de 
tir, brouilleur radio BARAGE, brouilleur infrarouge) 
 
Prédisposé simulation embarquée 
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JAGUAR 
 
Engin blindé de reconnaissance et 
de combat remplaçant l’AMX 
10RC, l’ERC 90 et le VAB HOT 
 
Véhicule 6x6 classe 25 tonnes 
Equipage 3 hommes 
 
Armement 2 hommes canon 40 mm 
télescopé POD 2 missiles MMP 
(Missile Moyenne-Portée) 
Mitrailleuse téléopérée de 7,62 mm 
 
Mobilité tout terrain 
 
Protection (Au plus haut niveau des STANAG OTAN) Balistique Mines Engin Explosif 
Improvisé 
 
Equipé vétronique commune SCORPION 
Observation (optique + vidéo jour/nuit) chef et tireur 
Système d’information SICS 
Radio logicielle CONTACT 
Autoprotection (Détecteur d’alerte laser, détecteur de départ de missile, détecteur de départ de 
tir, brouilleur radio BARAGE, brouilleur infrarouge) 
 
Prédisposé simulation embarquée 
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Le Dassault Neuron (ou nEUROn selon la typographie utilisée par son constructeur) est un 
démonstrateur de drone de combat (UCAV) furtif européen se basant sur l'aile volante et dont 
la maîtrise d'œuvre est confiée à Dassault Aviation. Il reprend une aérodynamique similaire au 
bombardier Northrop Grumman B-2 Spirit. 
 

 
 
I l fait partie des premiers programmes expérimentaux occidentaux avec le Northrop 
Grumman X-47 Pegasus et le Taranis. 
 
Les objectifs de démonstration sont : 

• Pouvoir exécuter une mission air-sol automatisée insérée dans un réseau C4I d'une 
durée de 100 minutes à 100 km de sa base d'opération ; 

• Réaliser une plate-forme furtive, tant dans le domaine de la signature radar que dans 
celle de la signature infrarouge ; 

• Pouvoir tirer des armements (2 x bombe guidée laser de 250 kg ou, moins 
vraisemblablement, de bombes lisses dotées d'un kit AASM) à partir d'une soute 
interne dans des délais très courts. 

 
À travers ces missions, l'objectif est également de démontrer la validité de technologies de 
commandement et de contrôle d'un véhicule sans pilote d'une taille équivalente à celle d'un 
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avion de combat, en assurant le haut niveau de sécurité requis. Ainsi, une dizaine de nouvelles 
technologies doivent être développées sur le programme : 

• La furtivité (la moitié de ces technologies) 
• Le décollage et l'atterrissage automatique 
• L’insertion dans le trafic aérien 

 
Visant à prospecter une alternative à l'utilisation unique de l'avion de combat piloté à l'horizon 
2025, il est développé sous l'égide de la Délégation générale pour l'Armement (DGA) 
française par une alliance européenne comprenant les français Dassault Aviation (maître 
d'œuvre) et Thales, le suédois Saab, le grec HAI, l'espagnol EADS-CASA, l'italien Alenia 
Aeronautica et le suisse RUAG. 
 
I l a été présenté pour la première fois le 19 janvier 2012 à Istres. Il sera suivi pendant une 
période de 2 ans des essais en France, en Suède et en Italie1. 
 
Son premier vol en public a lieu le 4 juin 2016 à Istres lors d'un meeting aérien. 
 

   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Sources Wikipedia et Dassault Aviation. 
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Le dimanche 12 juin nous nous sommes retrouvés à une quarantaine de personnes pour une 

petite randonnée (env.5,5 km) dans le bois de Vincennes. Cette marche était organisée au profit 

des blessés des Armées par l’UASOR ZD P-IDF en partenariat avec l’ANORI. 
 
Le mérite de l’organisation revient essentiellement à l’UASOR ZD P-IDF et à André PASCUAL 

et l’équipe des sous-officiers du Val de Marne qui l’épaule. L’ATRE, avec son président et sa 

secrétaire, avait décidé d’y participer. Le circuit de 5 kms fut préparé et balisé par le Major 

Denis RIGAUX et l’ADC Dominique MATHEY. L’équipe logistique avec l’ADC Dominique 

COTTERET, le SCH Philippe LIGER et le PM Pierre MATHIEU, mit en place le point 

d’accueil. 
 
Parmi les autres participants, on pourra noter la présence du colonel Philippe MARTIN, 

président de l’ANORI, le CDT (ro) Pierre SIMATOS représentant la DMD du Val de Marne, et 

de plusieurs conseillers municipaux dont M. Stéphane DIAKONOFF chargé de mission pour les 

associations et les affaires patriotiques. 
 
Après un café offert par les organisateurs, et avoir revêtu le dossard qui annonçait aux autres 

promeneurs et coureurs pour qui était organisé cette marche, nous avons marché dans le bois 

avec de bonnes conditions météo et sans forcer son allure. Promeneurs beaucoup avec leurs 

chiens, joggeurs, cavaliers : nous avons croisé beaucoup de monde en ce dimanche matin ! 
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Au retour. M. Gilles PANNETIER, adjoint au maire de Vincennes attendait les participants. 
Après quelques photos du groupe, nous avons regagné les voitures pour nous rendre à la Maison 

du Combattant de Vincennes pour une remise de diplômes et un apéritif amélioré qui était un 

vrai repas froid préparé par les organisateurs ! 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
C’était la première fois que je participais et j’ai passé une très bonne journée pleine de 

convivialité tout en faisant un peu d’exercice ! 
 
Merci aux organisateurs et j’espère que l’ATRE sera encore plus représentée l’année prochaine : 
c’était vraiment sympathique. 
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Camille Tissot est né à Brest le 15 octobre 1868  
 
Camille Tissot entre à l'École navale, à Brest en 1884, il 
n’est alors âgé que de 16 ans. 
 
Il fait ses classes sur le navire école Le Bordanote 
jusqu’en 1886. Il est ensuite affecté au port de Brest. 
 
Dans les premières années de sa carrière dans la marine, il 
voyage beaucoup puisqu’en 1887 il embarque 
successivement sur le navire-école Iphigénie, sur le Nive, 
sur le Bretagne, sur le Magellan, puis en 1888, sur le 
cuirassé Océan. Camille Tissot gardera un bel album 
photo souvenir de ses différentes expéditions et de ses 
expériences maritimes. 
 
En 1890, il embarque sur le croiseur à barbettes Primauguet, puis sur le Calédonien ; pour finir il 
est affecté sur le croiseur Coëtlogon, duquel il met définitivement sac à terre le 23 janvier 1891. 
Sur proposition de sa hiérarchie, et volontaire pour ce poste, il accepte d’occuper provisoirement 
une des chaires de physique et chimie de l'École navale, rendue vacante par l'absence de son 
titulaire. 
 
Il restera en fait 21 ans professeur à l'École navale. 
 
La passion des sciences lui ayant été transmise par son père, il obtient sans effort les grades de 
licencié ès-sciences physiques et licencié ès-sciences mathématiques pendant son service actif. 
C’est aussi en qualité d'officier professeur à l'École navale qu'il se consacre à l'étude des 
oscillations électriques et de leur application dans le domaine maritime, il fait d'ailleurs 
participer ses élèves-officiers à ses expérimentations. 
 
Son côté passionné et quelque peu original lui vaut une caricature en ombre baille que l’on peut 
admirer aujourd’hui encore sur les murs du hall tradition du musée de l’École navale. 
 
Suivant l’exemple paternel, Camille Tissot acquiert progressivement ses grades au cours de ses 
diverses affectations : 
1er août 1886 : aspirant de seconde classe, 
5 octobre 1887 : aspirant de 1re classe, 
5 octobre 1889 : enseigne de vaisseau, 
22 août 1896 : lieutenant de vaisseau, 
19 avril 1912 : capitaine de frégate. 
 
Cette dernière promotion, exceptionnelle pour un marin n'ayant pratiquement pas navigué, est 
due à l'importance des travaux menés par Tissot pour la Marine nationale. 
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Dès l’année 1896, alors que les travaux de Lodge et de Marconi 
concernant la TSF sont encore très peu connus, Tissot reprend les 
théories de Hertz et les expériences d'Édouard Branly et 
d'Alexandre Popov pour poursuivre, sur le « Borda », des 
recherches parallèles et indépendantes. Il construit lui-même son 
matériel de TSF avec l’aide d’Édouard Branly et du constructeur 
Eugène Ducretet pour qui il mettra au point des appareils. 
Le 3 août 1898, en présence du ministre de la Marine, il établit la 
première liaison radio opérationnelle française en mer : 1 800 
mètres entre le « Borda » et le sémaphore du parc aux Ducs à 
Brest. Convaincu, le ministre prescrit le 6 août au port de Brest, 
de financer à Tissot l’achat de matériel pour lui permettre de 
poursuivre ses essais. 
 
En 1898 également, il établit le contact radio entre l’île 
d’Ouessant et le phare de Trézien sur le continent, créant, de fait, 
la première station de TSF qui ait été installée en France. Cette 
station deviendra Ouessant TSF, indicatif FFU (station Française 
Fixe de Ushant), active jusqu’en 1943 puis déplacée au Conquet 
après la guerre. 
 
Avec ces appareils, Camille Tissot monte en 1899 une grande 
campagne d’essais et assure des communications par ondes 

hertziennes, d’abord entre différents points de la rade de Brest et l’église Saint-Martin, puis 
jusqu’à l’île Vierge (Plouguerneau) et le Stiff (Ouessant). 
 
En 1899, Tissot publie au bulletin des travaux des officiers un rapport d’un intérêt historique 
remarquable, dans lequel il décrit ses travaux et expériences à travers la rade de Brest. Il émet 
des réserves, à plusieurs reprises, sur la qualité de certains travaux de Marconi. À l‘époque de 
l’écriture de ce rapport, la TSF en tant que moyen opérationnel de communication n’a même pas 
18 mois. 
 
En 1900, Tissot équipe la Marine nationale de ses premiers appareils de TSF. 
 
En 1902 : depuis le phare du Stiff, essais par Camille Tissot de la station Ouessant TSF avec un 
récepteur radio à cohéreur et un émetteur à arc par Bobine de Ruhmkorff. Cette station à une 
portée radiotélégraphiques de 80 kilomètres avec une flotte de 14 navires en mer et avec Brest. 
 
Dès 1904 : la station Ouessant TSF avec l'Indicatif (radio) FFU (depuis le Stiff), effectue des 
liaisons radiotélégraphiques sur la longueur d'onde des 600 mètres avec une flotte de 80 
paquebots. 
 
À partir de 1905, Tissot fait des études très approfondies sur la détection des signaux radio. Les 
archives de Tissot et ses cahiers d’expériences laissent penser qu’il est celui qui a poussé le plus 
loin les essais dans ce domaine en France. C'est à la suite de ces travaux que Maurice Jeance et 
Victor Colin améliorent durant plusieurs années l'émetteur des ondes radio. Ils emploient le 
moyen exposé en 1892 par Elihu Thomson, c’est-à-dire l’arc électrique et utilisent l'émetteur à 
arc, dit Arc de Poulsen dû à l'inventeur danois éponyme Valdemar Poulsen. 
En 1907, à la suite de ces essais, Tissot démontre la possibilité d’utiliser la TSF pour transmettre 
un signal horaire et régler les chronomètres des navires en mer. 
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I l saisit le 22 janvier 1908, le Bureau des longitudes d’une proposition de création du service 
journalier d’émission de ces signaux depuis la tour Eiffel. Ce bureau procède à l’installation de 
ce service à partir du 23 mai 1910. Ce système sera ensuite étendu à la transmission des 
longitudes. 
 
En 1907, Tissot conçoit, avec F. Pellin, un récepteur à galène sans réglage fastidieux pour 
recevoir ces signaux à bord des navires de commerce. 
 
En 1911, son expertise technique est demandée par un comité d’industriels français mené par E. 
Girardeau, durant la série de procès qui opposent Marconi et l’industrie française de la TSF : la 
Société Française Radioélectrique et la Compagnie Générale Radioélectrique. À l'occasion de 
ces procès, Tissot et Ferrié chercheront notamment à démontrer certaines failles du brevet  de 
Marconi, mais aussi l'antériorité d'expériences de certains savants français, comme Eugène 
Ducretet. Marconi gagne le procès en première instance contre la SFR et la CGR, mais cette 
décision de justice qui donnait le droit à Marconi de demander le remplacement du matériel 
français par du matériel de la Wireless Company, ne sera jamais appliquée en France, puisqu'en 
1914, Marconi se voit débouté définitivement de sa demande. 
 
Durant la guerre, Tissot fait plusieurs séjours à Bizerte, pour équiper en radio des cargos 
charbonniers utilisés par l’armée, et travaille en même temps sur l’écoute des bruits rayonnés par 
les sous-marins dans la mer. 
 
Le capitaine de frégate Tissot meurt brutalement en octobre 1917, de maladie. 
Déclaré mort pour la France par le président Raymond Poincaré, il repose au carré militaire du 
cimetière d’Arcachon. Il était officier de la Légion d’honneur, et officier de l’Instruction 
publique. 
 

I l a lui-même écrit trois ouvrages très détaillés et clairs : 

• Mémoire de thèse de doctorat sur la résonance des antennes (1905). 
• Traité sur les oscillations électriques (1906) 
• Manuel de TSF théorique et pratique (1912), réédité jusqu’en 1932 (6e édition). 

I l est aussi l’auteur de nombreux articles de vulgarisation de la TSF dans des revues scienti-
fiques internationales, et donnera de très nombreuses conférences sur le sujet. 

Bien que n’en étant pas membre, il intervient régulièrement devant l’Académie des sciences, et 
certaines de ces interventions sont de véritables brevets d’invention. 

I l reçoit plusieurs prix et récompenses de cette Académie. 

Ses travaux lui ont valu d’être appelé à participer au Comité de TSF scientifique, comité dont il 
fut l’un des membres les plus compétents et écoutés. Il était aussi membre de plusieurs autres so-
ciétés scientifiques à travers le monde. 

I l est incontestablement un des inventeurs de la TSF, oublié par l’histoire comme d’autres sa-
vants aussi désintéressés que lui, tel Eugène Ducretet ou bien encore Albert Turpain. 

Source Wikipédia. 
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Le musée des transmissions accueille depuis le 

26 septembre et jusqu'au 26 juillet 2017 

l’exposition intitulée : «Tambours et 

trompettes, la transmission des ordres en 

musique» créée par l’AAMTAT, association 

des amis du musée des transmissions de 

l’armée de terre.   

Depuis des temps immémoriaux les hommes 

ont communiqué par signaux sonores pour 

chasser, pour se reconnaître entre eux ou 

éloigner les dangers, pour se donner du 

courage.   

Aux sons obtenus à partir d'objets naturels 

façonnés ont succédé les musiques de hauts 

bruits et les musiques guerrières produites avec 

des instruments et codifiées pour manœuvrer et 

cadencer le déplacement des troupes et même 

réguler la vie quotidienne du soldat.   

Après la Révolution les armées et les 

populations se côtoient durant de longues 

périodes de conflits au son du canon, du 

tambour et des trompettes. Au XIXe siècle, autour d'emblèmes patriotiques, le peuple français se 

rassemble, danse, vibre ou pleure aux rythmes des airs populaires, martiaux ou solennels des 

musiques d'harmonie militaires.   

Avec l'apparition de la télégraphie sans fil et le développement continu des nouvelles 

technologies de communication, l’emploi du son dans les armées tombe en désuétude et se 

trouve cantonné à un usage militaire aussi bien que civil et républicain d'alerte ultime, de guide 

sonore pour le cérémonial, de signal précédant une annonce au public en cas d'alerte.   

Nous vous invitons tous à aller voir cette remarquable exposition.  

Informations pratiques Espace Ferrié – Musée des Transmissions  
6, avenue de la Boulais 35510 Cesson Sévigné (face à Supélec)   

http://www.espaceferrie.fr musee@espaceferrie.fr    
Ouvert sur réservation Tél. : 02 99 84 32 87 (accueil)   
Lundi, mercredi, jeudi de 9h30 à 12h et de 13h30 à 18h Vendredi de 9h30 à 12h.   
Fermé les mardis et week-end   
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Nouveau délégué militaire départemental de l’Essonne 

 
Le gouverneur militaire de Paris, officier général de la zone de défense et de sécurité de Paris, 
a désigné le colonel Serge MAIGNON, commandant le poste de commandement de force 
logistique de Montlhéry, pour assurer les fonctions de délégué militaire départemental de 
l’Essonne à compter du 1er septembre 2016. 
 
Nouveau site web de la FNASOR 
 
Nous vous informons de l’ouverture du nouveau site de la FNASOR dont l’adresse 
est:  http://www.fnasor.net./  . Nous vous invitons à visiter ce site. 
 
Dates à retenir 
 

Samedi 5 novembre 2016 : Assemblée générale de l’UASOR ZD P-IDF à BRAY SUR 
SEINE 
 
Samedi 04 mars 2017 : Assemblée générale de la FNASOR à l’Ecole Militaire, amphithéâtre 
LOUIS 
             

Liens utiles 

UNATRANS : http://www.unatrans.fr 
FNASOR : http://www.fnasor.net   
AICRE: http://aicre.canalblog.com 
ARMEE de TERRE: http://www.defense.gouv.fr/terre 
APPAT: http://www.appat.org/ 
UASOR ZDP IDF: http://uasoriledefrance.e-monsite.com    
ONAC-VG: http://www.onac-vg.fr 
LE SOUVENIR FRANCAIS: http://www.souvenir-francais.fr 
ESPACE FERRIE: http://www.espaceferrie.fr  
 
 

 

Faites-nous connaître les évènements de votre vie (naissance, mariage, décès,…) si vous souhaitez que vos 

camarades de l’ATRE partagent avec vous cet évènement 



� - Association des Officiers de Réserve des Transmissions de l’Ile de France
Président: Colonel (C.R) Philippe BIBAL

� - Association  des Transmissions de la Région de Paris (8èmeR.T.)
Président: Adjudant-chef (H.) Bernard BREUILLER

� - Association  des Sous-Officiers de Réserve des Transmissions de l’Ile de France
Président: Sergent (C.R.) Christian  BOUTRY

� - Association des Transmetteurs  de l’Essonne
Président: Adjudant-chef Jean-Claude BARTHELEMY

DMD Nom Adresse Code Postal-Ville

 Hôtel National des Invalides 75700 PARIS SP 07 01 44 42 38.63

129 rue de Grenelle

EOGN

 Avenue  du 13ème Dragon 
d’Infanterie

77000 MELUN 01 60 56 58 61

 

BP 20032 91315 MONTLHERY CEDEX 01 64 92 34 80

 
Fort de l’Est

 Rue du Fort de l’Est 93200 SAINT DENIS 01 49 40 97 30

Fort Neuf de Vincennes

 Case 124. 75614 PARIS CEDEX 12 01 41 93 38 35

 Cours des Maréchaux

Base Aérienne 921

 Rue des Courgents

Fort du Mont Valérien 92150 SURESNES 01 41 44.64  06

95155 TAVERNY CEDEX 01 30.40.67.00

ADRESSES    DES  DMD   D’ILE  DE  FRANCE

DMD 75

DMD 77

DMD 78

Téléphone

BP 70269 78002 VERSAILLES CEDEX 01 30 97 52 01

Président adjoint:  Général (2S) Daniel FRECHER

B.P.  7     94272   LE KREMLIN BICETRE CEDEX

� 01 56 20 35 45

ASSOCIATIONS DES TRANSMETTEURS DE L’ILE DE FRANCE

UNION NATIONALE DES TRANSMISSIONS

Président:  Général de division Yves-Tristan BOISSAN

DMD 95

DMD 91
Monsieur le 

Colonel DMD 
adjoint

DMD 92

DMD 93

DMD 94
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